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Alain Cabantous: Histoire du blaspheme en Occident. XVIe-XIXe siecle (Collection

«L'evolution de l'humanite»). Paris, Albin Michel, 1998, 307 p.
Bien conscient des risques et de la complexite d'une Operation visant un objet

aussi difficile ä definir, ä isoler et ä saisir que la «parole impie», ainsi que des
problemes d'interpretation de sources exprimant soit le discours normatif (ouvrages
theologiques et juridiques, catechismes, manuels de confesseurs...), soit la repression

judiciaire, si mince par rapport ä la vaste realite des pratiques sociales, Alain
Cabantous tente ici une synthese de grande envergure. Son livre embrasse en effet
les temps modernes ä partir de la Reforme et de la Contre-Reforme, prolonges
jusqu'au milieu du XIXe siecle et s'inscrit dans le cadre geographique de l'Europe
occidentale. A vrai dire, l'etat de sa documentation le pousse ä privilegier nettement

l'espace frangais, mais il s'efforce d'integrer dans son propos les etudes
italiennes, britanniques ou espagnoles, qu'il connait parfaitement. L'objeetif est «une
recherche sur le blasphemateur dans sa relation avec l'appareil enonciateur et
l'appareil repressif et dans son rapport ä l'environnement social et culturel» (p. 9).
Derriere cette problematique se cachent des enjeux de pouvoirs essentiels: dans la
lutte contre le blaspheme et les blasphemateurs, l'Etat, l'Eglise et la justice colla-
borent ou s'affrontent.

L'auteur s'attache d'abord ä une definition «normative» du blaspheme par la
theologie catholique et reformee. Aux XVP-XVIP siecles des lüttes confession-
nelles, le fond commun de cette definition - l'atteinte ä l'honneur du nom de
Dieu -, se double d'un usage combatif du blaspheme auquel est assimilee toute
expression traduisant un attachement au culte ennemi, au meme titre que les
manifestations d'autres heresies, juive ou musulmane. La lutte contre le
blaspheme est donc un eiement de la defense de l'orthodoxie et de la peur de la de-
viance. L'heresie blasphematoire, satanique, est aussi dangereuse dans la mesure
oü le coupable s'introduit dans un champ dont il est exclu, en s'emparant d'un
verbe dont les clercs ont le monopole. L'assimilation sera egalement faite entre
blaspheme et sorcellerie. Plus generalement l'extirpation du blaspheme fait partie
integrante de la christianisation fondamentale et de la moralisation de la societe
voulues par l'Eglise. La predication et la menace du chätiment divin sont ses

moyens de combat premiers.
Quant ä la repression, eile se fait par les pouvoirs politiques, qui secondent les

Eglises, ä travers tout d'abord un vaste ensemble de textes de nature reglementaire
ou legislative plus ou moins inefficace, dejä preexistant au XVP siecle, mais des
lors renforce. A ce processus de renforcement correspond un recul des competences

repressives de la justice ecclesiastique, peu ä peu privees des possibilites de
chätier le blasphemateur. C'est que non seulement l'Etat moderne s'affirme et
veut parfaire son monopole judiciaire, mais c'est aussi que se developpe l'dee de
droit divin fondateur de la legitimite de l'Etat, et des monarchies en premier lieu,
comme le montre bien l'exemple frangais. Des lors le blaspheme regoit une charge
nouvelle, remettant en cause cette legitimite et menagant l'ordre social. Ainsi
s'explique la gravite des peines frappant les crimes de lese-majeste divine et humaine.

Alain Cabantous cherche par ailleurs ä cerner l'identie sociale des blasphemateurs,

d'une part dans les textes normatifs, qui insistent sur la frequence de la «parole

impie» chez les soldats et les marins, dans la partie la plus violente, agressive
ou libertine de la noblesse, chez les joueurs de toute categorie sociale, chez les
charretiers et les gens du voyage, toujours chez les hommes, jamais chez les
femmes - tous individus qui se distinguent par un certain refus de la norme et pour-
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raient pratiquer le blaspheme comme une marque d'appartenance, dans un
Systeme de reconnaissance reciproque. Les sources de la repression, encore bien
partiellement et insuffisamment exploitees, souffrant souvent des inconvenients de la
faiblesse quantitative des series disponibles, confirment partiellement cette
representation, mais montrent aussi l'importance ä accorder, plus qu'au Statut social,
aux circonstances dans lesquelles le blaspheme est prononce, decisives ; en ce sens
le blaspheme, s'integre bien dans cette impregnation des societes par le recours ä
la violence verbale et surtout physique, que toutes les etudes de criminalite d'Ancien

Regime ont mise ä jour. La liaison blaspheme-insulte-voies de faits est
extremement frequente devant les tribunaux, et l'est de plus en plus du XVP au
debut du XVIIP siecle: «le blasphemateur [assimile ä un malfaiteur] est donc
moins poursuivi pour les propos qu'il tient que pour la vie qu'il mene» (p. 120).

Cette evolution se retrouve dans celle du regard des juristes et des theologiens,
et finalement on assiste au XVIIP siecle ä un declin progressif de la repression du
blaspheme et - sauf notables exceptions - ä un adoucissement de la penalite, aussi
bien, en France, dans les premieres instances que devant les juridictions d'appel.
Les juristes construisent une approche nouvelle, moins absolue, de ce crime, en
fonction des circonstances de sa commission et de sa dangerosite sociale. Certains
theologiens tendent aussi ä rapprocher la gravite du blaspheme de la conscience
du mal. Ces tendances relevent de mutations profondes des fondements politiques
et religieux de l'Europe du XVIIP siecle, liaison dont Alain Cabantous fait une
analyse penetrante. Avec la Revolution, le blaspheme, loin de disparaitre, regoit
un nouveau fondement, lie aux nouvelles sacralites patriotiques. Ce Statut sera
remodele des la Restauration par l'Eglise, qui verra les blasphemateurs surtout
parmi les ennemis du pouvoir dont eile est redevenue un pilier, mais eile ne pourra
pas reengager l'Etat dans la repression. Son discours sera d'autant plus ferme.

La demonstration d'Alain Cabantous est brillante, sa demarche est tres stimu-
lante. Elle temoigne d'une connaissance intime des mentalites populaires, de la
pensee juridique et theologique, des pratiques sociales et repressives de l'Ancien
Regime, en particulier frangais. Si certaines de ses conclusions, en particulier celles
qui reposent sur les sources de la repression, peuvent paraitre parfois un peu
fragiles, la coherence et la pertinence de l'ensemble du propos est indiscutable. Ce
livre servirä desormais de reference indispensable ä toute etude du blaspheme,
domaine du reste en chantier; ä ce propos, on signalera le grand interet de l'analyse
systematique des registres des consistoires protestants helvetiques, qui reste
partiellement ä faire. Philippe Henry, Neuchätel

Daniel Nordman: Frontieres de France. De l'espace au territoire XVP-XIXe
siecle. Paris, Editions Gallimard, 1998. 644 p. (Bibliotheque des histoires).

De l'espace au territoire ou comment, dans l'etendue indeterminee du finistere
europeen, a pris place au cours de l'histoire un Etat, une nation nommee France.
Comment s'est-on preoecupe de definir ses bornes puisque par essence un territoire

pour exister doit etre fini? La construction territoriale, qu'une perception a

posteriori a tort de pretendre organique, implique donc la recherche des limites.
Or, cette finitude ne s'invente pas d'un coup, eile ne s'impose pas d'evidence
meme si l'archetype d'une France ideale que l'on puise chez Cesar dejä est vehi-
cule avec constance. Des le XVIP siecle, les manuels d'histoire insistent sur une
coi'ncidence supposee entre histoire et nature: l'agencement des rivieres et des
montagnes procederait d'une harmonie voulue par le createur. Serait-ce dejä l'af-
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